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Nonobstant cette. ombre au tableau, nous pensons qu'une selection

artificielle rationnellement pratiquee est necessaire, plus que
jamais.

Dans un article tire de la « Gazette apicole » et sous la signature
autorisee d'Alin Caillas, nous extrayons des propos. combien
pertinents, d'un article intitule « Les differentes races d'abeilles » :

« II est bien evident qu'un apiculteur ne faisant aucune selection
dans son rucher ne peut s'attendre a ne posseder que des colonies
d'elite. La selection est une oeuvre permanente, de longue haleine.
et, dans chaque race, avec beaucoup de perseverance, on peut
presque atteindre a la perfection. »

Cette perfection, qui exige done notre collaboration soutenue
doit etre le but premier vers lequel il est urgent de porter nos
efforts, de les porter tous, petits ou grands apiculteurs.

Dans le numero de janvier 1960. M. O. Morgenthaler, le pere
spirituel de l'apiculture suisse, a fait paraitre un article intitule :

« Science et pratique en apiculture ». Nous ne pouvons que vous
en recommander une nouvelle lecture. Si, comme il le declare ä la
page 15, « l'etat de l'apiculture est insatisfaisant », e'est qu'il nous
faut sortir d une routine tenace et tenter de nouvelles experiences
afin de voir qu'il est possible, par une selection artificielle d'une
conception revisee, d'acquerir, tant soit peu, un rendement meil-
leur de nos ruchers. (A suivre)

Cronay, le 17 juin 1964. Rene Magnenat.

ECHOS DE PARTOUT

Longevite des abeilles

Les experiences effectuees en Russie, trois annees de suite, par
Potiomkhine pour savoir comment hivernent les abeilles qui ont
nourri ou n'ont pas nourri du couvain en automne, confirment les
observations faites par un apiculteur argentin et publiees dans la
« Gaceta del Colmenar ».

Avec des abeilles de meme äge provenant de cadres de couvain
opercule, Potiomkhine a forme deux groupes de colonies de force
egale. A Pun des groupes, il a donne du couvain ä nourrir, tandis
que l autre n'en a pas refu.

158



L'experimentateur russe a constate, en analysant les corps gras,
que les abeilles qui avaient nourri du couvain en avaient tres peu
(2 octobre) tandis que Celles qui n'avaient pas nourri en avaient
en abondance.

La mortalite hivernale a ete plus grande chez les abeilles ayant
nourri du couvain que chez les abeilles n'en ayant pas nourri. Ce
qui etait a prevoir.

Toutefois, en examinant le couvain ne au printemps, Potiom-
khine a constate que le groupe ayant nourri du couvain en avait
eleve deux fois plus que le groupe n'en ayant pas nourri.

Les recherches de K. Mikha'ilov sur l'opportunite d'hiverner les
abeilles sans pollen eclairent ce resultat. En effet, Mikha'ilov a
constate que si au printemps les abeilles qui ont hiverne sans pollen

ont le gros intestin moins charge de dechets, par contre, bien
qu'il ne modifie pas le developpement du corps gras, l'hivernage
des abeilles sans pollen a une influence defavorable sur le
developpement des glandes nourricieres et partant sur l'elevage du
couvain pendant toute la saison apicole.

En consequence, les chercheurs russes recommandent d'inten-
sifier la ponte des reines en automne, de fa^on ä ce que n'entrent
en hivernage que de jeunes abeilles qui n'ont pas eu a nourrir de
couvain.

Iis conseillent de changer les reines, a cette epoque, en reunis-
sant aux colonies des nuclei formes en juillet, ce qui augmente le
nombre des jeunes abeilles.

Quant a l'utilisation, par les apiculteurs russes, au printemps,
des cadres de pollen d'automne, l'on ne peut qu'encourager cette
pratique. Nous n'en voulons pour illustration que l'opinion de
l'apiculteur anglais R.O.B. Manley qui, dans son livre « Honey
Farming », page 225, ecrit : « Pour un rapide developpement au
printemps le miel de bruyere ne peut etre surpasse. Cela vient, je
pense, en partie, de ce que les abeilles entreposant un lot important
de miel de bruyere, entreposent aussi avec lui une grande quantite
de pollen, la bruyere comme le trefle blanc donnant du pollen en
abondance. »

« Abeilles et Fleuts ».

La colere
est une courte folie!
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